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I.   Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
 
II. Les différences cognitives et psychologiques entre les 

femmes et les hommes ne sont pas induites exclusivement 
par l’éducation et des facteurs sociaux 

III. Les comportements agressifs des hommes comme solution 
à des problèmes adaptatifs 



1- Dans le cerveau tout ne fait pas tout  
-  Distribution des fonctions cognitives dans des 

réseaux fonctionnels spécialisés 
-  Un bon nombre de ces modules fonctionnels sont 

des produits de l’évolution biologique (notion 
d’adaptation, de sélection) 
 

2- Les potentialités d’apprentissage et de réorganisation 
fonctionnelle du cerveau, tout au long de la vie, sont très 
importantes et, probablement, largement sous-estimées 

   Réconcilier ce qui peut sembler irréconciliable 

 
    Préambule 
 



 
       Préambule 
 

Lemaitre, A.L., Herbet, G., Duffau, H., Lafargue, G. 
Preserved metacognitive ability despite unilateral or 
bilateral anterior prefrontal resection. (2017).
Brain en Cognition 



 
       Préambule 
 

Herbet,G, Maheu M., Costi E, Lafargue G., Duffau H. (2016). 
Mapping neuroplastic potential in brain-damaged patients. Brain.  

231 patients 



	
  

Il	
  n’existe	
  pas	
  quelque	
  chose	
  comme	
  une	
  région	
  
cérébrale	
  du	
  crime	
  qui	
  pourrait	
  être	
  isolée	
  ou	
  détruite	
  !	
  	
  

 
       Préambule 
 



 
       Préambule 
 



I.   Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
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“On ne peut pas comprendre la cognition 
sociale si on ne prend pas en compte son 

histoire évolutive” 
 

Jean Decéty 



•  Le cerveau/esprit humain est le produit de 
l’évolution, au même titre que tous les organes. 

 

•  On le comprend mieux en s’intéressant aux 
facteurs évolutifs qui lui ont donné forme. 
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 « Selon l’approche évolutionniste de l’esprit, un bon nombre 
des mécanismes psychologiques qui permettent à l’homme 
d’interagir avec son environnement physique et social sont 
des adaptations, au sens de la théorie de la sélection 
naturelle et sexuelle de Charles Darwin. Ceci signifie que 
ces mécanismes ont été sélectionnés au cours de l’évolution 
biologique pour leur capacité à répondre avec succès à des 
problèmes de survie et de reproduction posés de manière 
récurrente par les caractéristiques du milieu dans lequel 
l’espèce humaine a émergé. » 

 
     Mercier et van der Henst, 2007 
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•  Les humains sont soumis aux mêmes processus 
évolutifs que les autres espèces 

–  Les caractéristiques comportementales / 
psychologiques peuvent être héritées comme les 
caractéristiques physiques (étude des juméaux,..) 

–  Les comportements et la psychologie humaine 
peuvent en partie être expliqués en terme d’évolution 
biologique 
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« Dans un futur lointain, je vois 
une porte ouverte pour des 
recherches beaucoup plus 

importantes. La psychologie sera 
fondée sur un nouveau principe, 

celui de l’acquisition 
nécessairement graduelle de 
chaque fonction mentale ou 

capacité. La lumière sera faite 
sur l’origine de l’homme et sur 

son histoire. »  
 

Charles	
  Darwin,	
  1859	
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•  Il faut un certain temps pour que la sélection naturelle  et 
sexuelle puisse promouvoir de nouvelles adaptations 

•  Il est en conséquence raisonnable de penser que notre 
esprit est construit avant tout pour résoudre les 
problèmes qui se posaient à nos ancêtres alors qu’ils 
faisaient partie de groupes de chasseurs cueilleurs 
nomades 

homo habilis – environ 3 Ma 
homo sapiens – environ 200 000 a 
début de l’agriculture – environ 10 000 a seulement 
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•  Les organismes adaptés ont plus de chance de survivre 
que ceux qui ne le sont pas 
–  Ils ont plus de chance de s’accoupler et d’avoir une 

descendance, donc de transmettre leurs gènes à la génération 
suivante 

•  Graduellement, les gènes associés aux caractéristiques 
et comportements les plus adaptés sont diffusés dans la 
population 
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Pourquoi la sélection naturelle n’a pas fait évoluer dans 
la même direction les caractères des mâles et ceux des 
femelles dans beaucoup d’espèces ? 
 

–  Chez les vertébrés les mâles sont souvent plus gros et plus 
voyants que les femelles 

–  Les mâles sont plus portés vers les comportements à risque 
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Sex differences in jealousy 

•  Buss argues that jealousy evolved as an emotional alarm that 
signals a partner’s potential infidelities and causes behavior 
designed to minimize losses of reproductive investment. But 
infidelities pose different problems for the two sexes 

–  For men, a female’s sexual infidelity entails the potential 
fitness costs of parental investment in another male’s 
offspring.  

–  For women, it is a male’s emotional involvement with 
another woman that potentially entails fitness costs in the 
form of lost parental resources.  



Buss, D.M. et al. (1992) Sex differences in jealousy: 
E v o l u t i o n , p h y s i o l o g y, a n d p s y c h o l o g y. 
Psychological Science 3, 251–255 





“The questionnaire data are questionable However, this sex difference, in itself, 
does not confirm Buss’s hypothesis. Buss claims that men focus on cues to 
sexual infidelity because of potential cuckoldry, whereas women focus on cues 
to emotional infidelity because of potential withdrawal of parental resources. 
That there should be a sex difference is a by-product of these primary 
entailments of Buss’s hypothesis. To confirm the hypothesis, it is necessary to 
confirm these primary entailments – to confirm, for example, that males care 
more about sexual infidelity than they do about emotional infidelity, not simply 
that they care more about sexual infidelity than females do. But the data don’t 
show this. Indeed, on average, only half (51%) of male subjects chose sexual 
infidelity as more distressing than emotional infidelity in response to one 
dilemma (Box 3, Table I), and 62% chose emotional infidelity over sexual 
infidelity in response to the other (Box 3, Table II).” 
 



•  Concerne les caractéristiques qui donnent aux 
individus un avantage dans l’accès à un 
partenaire sexuel  

 L A  S É L E C T I O N  S E X U E L L E  

 
  I – Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
 



 
  I – Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
 

 L A  S É L E C T I O N  S E X U E L L E  



 
  I – Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
 

 L A  S É L E C T I O N  S E X U E L L E  



 L A  S É L E C T I O N  S E X U E L L E  

 
  I – Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
 

Deux formes de compétitions pour les accouplements 

–  Sélection intra-sexuelle 
•  Combats entre males pour accéder aux femelles …. Développement 

d’instruments de combats (crocs, cornes,..) 
•  Dimorphisme sexuel : par exemple males souvent plus gros que les 

femelles (gorilles x 2, humains x 1,2)   
 
–  Sélection inter-sexuelle 

•  Manœuvre pour impressionner les femelles : évolution de parures 
sexuelles, de comportements de parade, 
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Sélection inter-sexuelle 
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Sélection intra-sexuelle 



Le succès d’un mâle est 
limité par le nombre de 
femelles auquel il a accès 

Le succès d’une femelle 
est limité par le nombre 
d’ovocytes qu’elle peut 
produire 

 L A  S É L E C T I O N  S E X U E L L E  
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Éléphants de mer 
 
 
Femelle - environ 650 kg  
mâle - environ 3000 kg  

Dans le schéma classique, l’ovocyte est une ressource rare, donc convoitée  



Chez la mante religieuse, le sacrifice du mâle comme 
investissement parentale 



Chez la mante religieuse, le sacrifice du mâle comme 
investissement parentale 

•  Les rôles s’inversent dans 
certains cas comme la 
mante religieuse 

–  Dans environ 20 % des 
cas, la femelle avale le 
mâle juste après 
l’accouplement ! 



Le cannibalisme sexuel chez la mante 
religieuse augmente l’investissement 
matériel du mâle dans sa descendance 
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Les mâles mènent des combats 
sanglants à l’issue desquels le 
vainqueur aura le monopôle d’un 
groupe de femelles 
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Force bras : H = F + 70% 
Force haut du corps : H = F + 
90 % 

Abe T, Kearns CF, Fukunaga T (2003) Gender differences in MRI- 
measured whole-body skeletal muscle mass and distribution in 
young Japanese adults. Br J Sports Med 
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Despite the widespread use of high-heeled footwear in both developing and modernized 
societies, we lack an understanding of this behavioral phenomenon at both proximate and 
distal levels of explanation. The current manuscript advances and tests a novel, evolutionarily 
anchored hypothesis for why women wear high heels, and provides convergent support for this 
hypothesis across multiple methods. Using a recently discovered evolved mate preference, we 
hypothesized that high heels influence women’s attractiveness via effects on their 
lumbar curvature. Independent studies that employed distinct methods, eliminated 
multiple confounds, and ruled out alternative explanations showed that when women wear 
high heels, their lumbar curvature increased and they were perceived as more attractive. 
Closer analysis revealed an even more precise pattern aligning with human evolved 
psychology: high-heeled footwear increased women’s attractiveness only when 
wearing heels altered their lumbar curvature to be closer to an evolutionarily 
optimal angle. These findings illustrate how human evolved psychology can contribute to 
and intersect with aspects of cultural evolution, highlighting that the two are not independent 
or autonomous processes but rather are deeply intertwined. 



 
Causes prochaines / Causes ultimes 
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Plaisir	
  de	
  l'orgasme	
  :	
  cause	
  proximale	
  d'un	
  comportement	
  dont	
  la	
  cause	
  ul5me	
  est	
  la	
  reproduc5on 



 
Causes prochaines / Causes ultimes (non conscientes) 
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Beaucoup	
  de	
  femmes	
  enceinte	
  durant	
  le	
  premier	
  trimestre	
  de	
  la	
  grossesse	
  trouvent	
  très	
  déplaisantes	
  les	
  odeurs	
  
de	
  certains	
  aliments	
  comme	
  le	
  poisson	
  la	
  viande,	
  les	
  œufs.	
  Ne	
  sont	
  pas	
  conscientes	
  que	
  ça	
  induit	
  un	
  

comportement	
  qui	
  sert	
  à	
  protéger	
  le	
  fœtus,	
  qui	
  est	
  vulnérable	
  à	
  certains	
  agents	
  pathogènes 



 
Causes prochaines / Causes ultimes 
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L’esprit est composé de modules fonctionnels spécialisés 
 

   - éviter les prédateurs 
   - manger la bonne nourriture 
   - former des alliances  
   - protéger les enfants 
   - « lire » dans l’esprit des autres…. 
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•  Des forces inconscientes nous poussent à agir d’une 
certaine façon, dans certains contextes 

 

•  Données archéologiques, culturelles, comparatives, 
anatomiques, comportementales, psychologiques 
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I. Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
–  L’esprit est composé de modules fonctionnels spécialisés, produits 

de l’évolution biologique 
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femmes et les hommes ne sont pas induites exclusivement par 
l’éducation et des facteurs sociaux 
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II. Les différences cognitives et psychologiques entre les femmes et les hommes 
ne sont pas induites exclusivement par l’éducation et des facteurs sociaux 





















Hypothèse : « la plupart des différences sexuées sont 
initialement faibles, de simples biais dans le caractère et le 
style de jeu, mais sont amplifiées à mesure que les filles et les 
garçons sont exposés à une culture sexuée »  
 
Lise Eliot, Université de Chicago  

 
   
 
II. Les différences cognitives et psychologiques entre les femmes et les hommes 
ne sont pas induites exclusivement par l’éducation et des facteurs sociaux 



•  Femmes : « vivent les émotions de base plus intensément, ont des 
relations sociales plus intimes et y accordent plus d’importance, ont 
des capacités d’empathie supérieures aux hommes, maintiennent 
plus longtemps les contacts oculaires, sourient et rient plus 
souvent…. se souviennent mieux des repères et des positions des 
objets… ont de meilleures capacités verbales » 

•  Hommes : « s’orientent mieux dans l’espace, réussissent mieux les 
tests de rotations mentales d’objets et les problèmes de 
mathématiques… plus de probabilité que les filles d’être 
dyslexiques, d’avoir des troubles de l’attention ou de 
l’apprentissage, d’être émotionnellement perturbés …. sont 
davantage prêts à prendre les plus grands risques pour élever leur 
statut, attirer l’attention ou s’assurer des récompenses douteuses » 

       Steven Pinker 
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 Berenbaum et al. (2012) 
Behavioral Neuroscience 

 
   
 
II. Les différences cognitives et psychologiques entre les femmes et les hommes 
ne sont pas induites exclusivement par l’éducation et des facteurs sociaux 

MENTAL ROTATIONS 

MECHANICAL KNOWLEDGE MALE TYPED-HOBBIES 
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Hypothèse : Le degré de testostérone auquel est exposé le foetus 
influence les mécanismes neuraux du développement social 
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•  Il existe un locus pour la cognition sociale non 
exprimé par le X maternel….. qui n’est 
pleinement actif que chez le garçon (qui n’a pas 
de contrepartie au gène de X) 

•  L’existence de ce locus pourrait expliquer 
pourquoi les 46 XY (dont l’unique X est 
d’origine maternelle) sont plus vulnérables que 
les 46 XX aux désordres développementaux du 
langage et de la cognition sociale) comme 
l’autisme      









Syndrome d’Asperger : 9 hommes / 1 femme  



I. Qu’entend-on par Psychologie évolutionniste ? 
–  L’esprit est composé de modules fonctionnels spécialisés, produits 

de l’évolution biologique 
–  La notion de mismatch 
 

II. Les différences cognitives et psychologiques entre les 
femmes et les hommes ne sont pas induites exclusivement par 
l’éducation et des facteurs sociaux 

III. Les comportements agressifs des hommes comme solution 
à des problèmes adaptatifs 



 
 

« Tout au long de la préhistoire et de l’histoire, et quelque 
soit la culture, ce sont avant tout les hommes qui 

commettent et sont victimes d’homicide (la forme la 
plus extrême d’agression) » 

 
Steven Pinker 

 

 
   
 

III. Les comportements agressifs des hommes comme solution à 
des problèmes adaptatifs 







•  Des espèces proches tendent à avoir des niveaux similaires de 
violence létale ; ce qui suggère que c’est un caractère héritable

•  40 % des mammifères et la plupart des primates s’entre-tuent

•  Chez les primates (humains à l’origine de notre espèce compris) le 
poids de la violence létale est estimé à 2%

•  plus une espèce est sociale et territorialisée, plus la violence létale 
s’y exprime.
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III. Les comportements agressifs des hommes comme solution à 
des problèmes adaptatifs 

Les comportements criminels (dont les homicides) sont beaucoup plus souvent perpétrés par des 
hommes que par des femmes. Ils sont particulièrement importants lorsque les hommes entrent 
dans la période de compétition reproductive et ils déclinent avec l’âge.   
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Quelques hypothèses évolutionnistes 

–  Subtiliser les ressources d’autrui 
–  Se défendre contre des attaques (cultiver une réputation 

qui dissuade autrui d’user de la force) 
–  Élever son statut ou son pouvoir dans la hiérarchie sociale  
–  Rendre moins désirables les rivaux du même sexe 
–  Éliminer des rivaux 
–  S’accoupler avec des femmes fertiles  
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III. Les comportements agressifs des hommes comme solution à 
des problèmes adaptatifs 

•  Différents types de comportements agressifs qu’on 
peut observer aujourd’hui ont pu avoir dans le passé 
une valeur adaptative 

 - c’est le cas par exemple des agressions liées à 
 une rivalité amoureuse ou au contrôle d’un 
 territoire (qui permet l’accès à des ressources) 
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“The testosterone in Benoit's urine, about 10 times the normal level, indicated that he had injected the steroid 
within a "reasonably short period of time" before he died, but Sperry said he could not draw any conclusions 
from that evidence.” 

“Professional wrestler Chris Benoit, who killed his wife and son before hanging himself, injected steroids not long 
before he died..”  



 
   
 

III. Les comportements agressifs des hommes comme solution à 
des problèmes adaptatifs 

“We, like others (e.g. Thornhill & Palmer, 2000), propose that rape is a 
conditional strategy that may potentially be deployed by any man.” 

 “At least one-third of men admit they would rape under specific 
conditions, and many men report coercive sexual fantasies (see 
Malamuth, Huppin, & Paul, 2005, for a review). Such evidence suggests 
that rape adaptations might be universal features of male psychology.” 
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Plusieurs études montrent que dans le cadre du couple, un bon prédicteur 
de comportements de coercition sexuelle commis par l’homme est la 
croyance que la partenaire est infidèle  
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Hypothèse : la coercition sexuelle est une tactique (non consciente) utilisée 
par certains hommes pour réduire l’incertitude de paternité, en s'engageant 
dans une compétition spermatique (compétition pour la fécondation entre 
les gamètes des différents géniteurs mâles potentiels) 
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III. Les comportements agressifs des hommes comme solution à 
des problèmes adaptatifs 

Les comportements de coercition sexuelle existent 
également chez les chimpanzés et peuvent avoir un 
impact sur le succès reproductif de ceux qui les pratiquent 



Données pendant 17 ans, parc de Gombe, Tanzanie 
-  Mesure du taux de comportements agressifs - mâles dirigés vers 

femelles durant leur cycle ovarien 
Résultats   
-  Taux d’agressions durant la période d’ovulation corrélé avec fréquence 

des accouplements mais pas prédictif de la paternité 
-  Taux d’agressions en dehors de la période d’ovulation est 

positivement corrélé à la probabilité de paternité   
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Chez les mâles dominants, le taux 
d’agressions en dehors de la 
période d’ovulation est positivement 
corrélé à la probabilité de paternité   
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“This indicates that long-term patterns of intimidation allow high-
ranking males to increase their reproductive success, supporting 
the sexual coercion hypothesis. To our knowledge, this is the first 
study to present genetic evidence of sexual coercion as an 
adaptive strategy in a social mammal.” 
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Pourquoi la violence est-elle présente dans la nature ? 
 
•    L’explication ultime pour n’importe quel trait de comportement est à chercher dans 
l’effet qu’il a sur la survie et la reproduction 
 
•    Il est raisonnable de penser que certains (pas tous) comportements agressifs sont 
des adaptations, dans le sens où ils ont permis de résoudre des problèmes de survie 
ou de reproduction 

-ces comportements ont permis à nos ancêtres d’accéder à des ressources leur permettant 
de survivre et d’augmenter leurs opportunités d’accouplement 

- font partie du répertoire comportemental constitutif de la nature humaine : une proportion 
importante d’individus est prédisposée a avoir, dans certains contextes, ce type de 
comportement  

 

Que faire ? 
•    L‘évolution biologique a doté les humains d‘un cerveau très plastique. Mieux 

comprendre les déterminants des comportements agressifs, c‘est se donner les 
meilleurs moyens de les faire diminuer, notamment en agissant sur les 
caractéristiques de l‘environnement susceptibles de les déclencher, mais aussi 
en éduquant et en informant mieux les personnes 

 
   
 

 Conclusion 




